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Fiche 12

Le port et la sécurité du port

Fiche 12.1 Océanographie, météorologie et navigation.

océanographie générale, courants, courants généraux, houles, vagues, cartographie de niveaux de référence, le phénomène des marées, courbes locales, anomalie météorologiques, courant et étales, marée fluviales, mascaret, étiage, les seiches, marégraphe et limnigraphe, la météorologie nautique, les prévisions et leur utilisation.

La houle.

Elle est due à l’action du vent sur la mer.

La mer du vent est le système local de vagues soulevées par le vent.

En quittant leur aire de génération, les vagues se régularisent en 

· Dimensions: L et H

· Vitesse ou célérité

· En direction

Il se forme alors une houle. Elle se propage très loin en direction du vent.

[image: image1.bmp]
Facteurs déterminants pour la formation de la houle:

· La force du vent

· La durée de son action

· Le fetch: c’est la distance sur laquelle le vent a soufflé sans obstacle et sans changer de direction.

Méthode de prévision: graphiques du guide du navigateur (vol.2).

Effet de la houle sur le navire:

· Tangage et pilonnement.

· Roulis et cavalement

Caractéristiques des vagues.

La cambrure ou rapport H/L, si ce rapport dépasse une certaine valeur la vague déferle.

La célérité ou rapport L/T: longueur d’onde sur le temps.

Influence de la profondeur.

Lorsqu’un système passe sur des fonds de profondeur inférieure à la moitié de leur longueur d’onde, la période reste constante mais les vagues déferlent et change de direction.



Les vagues déferlantes.

· mer contre courant:
moutons,

· montée de fond: rouleaux ou barre.

· Sur des hauts fonds isolés:
brisants.

Les courants

Les courants sont de deux types :

· Courants océaniques ou généraux

· Les courants locaux , de marée, de dérive, de pente ou de gradient.

Les courants océaniques.

La circulation océanique présente des similitude avec celle de l’atmosphère laquelle découle de l’action du soleil (attraction et température).

Au nord et au sud de l’équateur ils forment une boucle. Vers l’ouest près de l’équateur poussés par les alizés. Vers l’est plus au nord car poussés par les vents d’ouest. Ils suivent en suite les formes des continents et ferment la boucle. Les vitesses sont de l’ordre du demi-nœud.

Il a été observé des vitesses de l’ordre de 2 à 4 nœuds, voire 5 nœuds dans certains secteur du Gulf Stream et du Kouro Shivo. En Somalie, il a été observé des courants de 7 à 8 nœuds dus à la mousson du sud-ouest..

Il se crée des méandres et des tourbillons (Gulf Stream), les trajectoires peuvent fortement varier (Kouro Shivo).

Courants de dérive.

Il est dû au vent quand celui-ci a soufflé pendant un temps assez long en direction constante. La vitesse sera de 1 3% de celle du vent. Le courant continuera après disparition du vent :courant d’inertie.

Courant de pente ou de gradient.

Dû à la différence d’eau entre deux points (après un courant de dérive ou sous l’influence de la pression atmosphérique, dû à la température qui provoque une évaporation de l’eau donc un changement du niveau.

Courant de densité.

Les différences de densité liée à la température et la salinité provoque aussi des courants.

Tous ces courants sont sous l’influence de la force de Coriolis (rotation de la terre) et  qui provoquera une dérive (sur la droite en hémisphère nord).

Les courants de marée.

Ils sont périodiques et liés au rythme de la marée. Ils sont négligeables au large des plateaux continentaux mais ils ont une forte incidence sur la navigation à l’approche des côtes. Un courant en un point donné est caractérisé par :

· La direction vers laquelle il porte

· Son intensité, en noeuds,

L’ensemble constitue le vecteur courant. La rose de courant est une représentation graphique pratique graduée en heures (heure de la pleine mer).

Il faut distinguer :

· Les courants alternatifs,

· Les courants giratoires

Ces courants s’appellent le flot quand il accompagne de la BM vers la PM, le jusant de la PM vers la BM.

Les vitesses dépendent du marnage donc en relation avec le coefficient. La documentation donne en général les vitesses en VE et ME, une interpolation permettra de calculer la vitesse en fonction du coefficient. Autre méthode de calcul : la règle des sixièmes.

Dans tous les cas il faudra tenir compte des conditions météo qui influeront sur la vitesse calculée et la direction estimée.

Prédiction des courants :atlas du SHOM et Instructions Nautiques.

la marée.

la marée est la réponse de l’océan aux attractions de la lune et du soleil, elle se manifeste par des variations de niveau et par des courants souvent forts.

La courbe de marée.

- Le niveau de la mer s’élève: le flux ou montant.

Il atteint un maximum:la pleine mer.

- Le niveau baisse:reflux ou perdant.

Il atteint un minimum:la basse mer.

· Le marnage est la différence de hauteur entre une pleine mer et une basse mer.

Force génératrice de la marée

Elle est le résultat de l’attraction plus ou moins combinée de la lune et du soleil.

La lune est l’astre qui influence le plus la masse d’eau.

A nos latitude les marées sont dites semi-diurnes: 2PM et 2 BM par jour (24 h 50).

Le marnage est maximum après la syzygies (nouvelle et pleine lune) où les influences de la lune te du soleil s’ajoutent:c’est la vive-eau. Les plus fortes vives-eaux s’observent en période d’équinoxes. Le marnage diminue jusqu’après les quadratures (premier et dernier quartier): c’est la morte-eau.

Aux marées semi-diurnes on associe la notion de coefficient, exprimé en centième, proportionnel au marnage.

Coefficient
Marée correspondante

120
                 Vive-eaux extrême

100
                 Vive-eau moyenne d’équinoxe

95
                 Vive-eau moyenne

70
                 Marée moyenne

45
                 Morte-eau moyenne

20
                 Morte-eau extrême

Les marées fluviales.

La vitesse de propagation augmente avec la profondeur, la forme en entonnoir de l’estuaire provoque une convergence de l’onde donc une augmentation du marnage, il peut se créer une vague: le mascaret.

Ouvrages spécialisés sur les marées.

· L’annuaire.

· Les instructions nautiques.

· Logiciel SHOMAR.

Méthodes de calculs d’heures ou de hauteur d’eau.

· Logiciel SHOMAR.

· Méthode des courbes-types. Facteur F.(annuaire)

· Méthode de la règle des douzièmes.

· Méthode du graphique (annuaire).

Marge de sécurité ou le “pied de pilote”.

Le pied de pilote d’au moins 0.50 cm ou 1/10 ème du marnage constitue la marge de sécurité normale pour un navire de dimension moyenne.


L’annuaire des marées.

L’annuaire des marées donne les heures et le hauteurs des pleines mer et basse mer pour 22 ports principaux et ports rattachés situés sur les côtes de la Mer du Nord, de la Manche, de l’Océan Atlantique et de la Méditerranée.

Pour le Havre et St Malo la hauteur est donnée aux heures rondes.

Un graphique et des courbes permettent les calculs plus précis de hauteurs et d’heures (facteur f).

La table de coefficient de la marée fait connaître, pour chaque pleine mer, l’importance relative du marnage.

Les heures sont données en temps universel = 1 heure.

Les hauteurs en mètres arrondi au demi-décimètre. On obtient la profondeur de l’eau en ajoutant la hauteur de la marée aux sonde de la carte.

La précision des prédictions sont de l’ordre de 0.3 à 0.4 m et 10 à 15 minutes.

Les autres moyens de prédiction sont :

· http:// shom.fr

· serveur télématique 3615 SHOM

· logiciel SHOMAR.

Cas particulier de la marée au Havre.

Il existe au Havre un phénomène de « tenue du plein », longue étale de pleine mer pendant laquelle le niveau de l’eau ne varie que très lentement. Ce phénomène d’ondes composées (dites de petits fonds) habituellement négligeable, dû à l’importance de la Baie de Seine, peut se caractériser par une double pleine mer.

Les zones de marée.

Les zone de marées sont définies par des limites géographiques et un port de référence où le zéro hydrographique est déterminé. On assure ainsi la cohérence des différents zéros hydrographiques.

Partie maritime des fleuves.

En règle générale le zéro hydrographique de la partie maritime des fleuves est le même que celui de l’embouchure :

· le zéro hydrographique de la Seine maritime est celui du Havre ;

· le zéro hydrographique de la Loire est celui de St Nazaire ;

· le zéro hydrographique de la Garonne te la Gironde correspond au zéro de l’étiage (moyenne des niveaux les plus bas atteint par le fleuve).

· le zéro hydrographique de la Charente est déterminé de manière que les pleines mer de vives eaux aient partout la même côte.

La météo marine.

Le navigateur a besoin d’être informé des conditions météo qu’il est susceptible de rencontrer (ménagement de son équipage et de son navire, sauvegarde de sa cargaison).

Les prévisions son complémentaires des données statistiques de climatologie que le navigateur au premier stade de préparation de sa traversée peut consulter dans les instructions nautiques, PILOT CHARTS et MOUTHLY METEOROLOGICAL CHARTS.

Autorités responsables de l’information météorologique. 

L’OMM Organisation Météorologique Mondiale a attribué aux services météo des diverses nations maritimes des zones de responsabilité de protection de la navigation maritime.

En France la Direction de la Météorologie Nationale dépende du ministère de l’équipement, des transports et du tourisme elle comprend :

· Le Bureau de la Météorologie Marine chargé de la tenue à jour de la documentation du SHOM.

· Le Service Central d’Exploitation Météorologique chargé de la rédaction des bulletins pour le large et le grand large, ainsi que des études statistiques de climatologie maritime.

· Les services interrégionaux qui rédige les bulletins côtiers.

· L’Autorité Investie des Pouvoir de Police dans le cadre de ses missions de police du plan d’eau / VTS (Vessel Trafic Service) Art. L 306

Concours des navires.

SOLAS fait obligation à tous les capitaines de navire à signaler par tous les moyens, s’il se trouve en présence de glaces ou s’il subit des vents supérieurs à 10 Beaufort pour lesquels aucun avis de tempête n’a été reçu.

Ils peuvent si ils le souhaitent concourir aux prévisions des services météo en envoyant des observations réduites.

Présentation de l’information.

Généralités

Trois domaines :

· La zone côtière : 20 nautiques des côtes, influencée par la côte.

· La zone du large : jusqu’à 200 nautiques des côtes.

· La zone du grand large.

Les formes de transmission :

· Messages en clair (avis de tempête et bulletins).

· Messages codés (analyse, observation synoptiques)

· Facsimilé (cartes).

· Autre moyens : NAVTEX et SAFETY NET.

Les messages en clair.

Les avis de tempête sont diffusés sans délais (règlements internationaux) dans la langue du pays émetteur et peuvent être répétés en anglais.

Les messages de cette catégorie sont appelés : Bulletins Météorologiques Spéciaux marine (BMS marine). Ils se divisent en avis de grand frais, avis de tempête, avis de coup de vent et d’avis d’annulation de tempête. Ils résument la situation, donne une période de validité, une zone ou les zones intéressées, la direction, la force du vent, l’état de la mer et une prévision pour la période à venir.

Les messages d’analyse.

Ils permettent le tracé de cartes élémentaires donnant les principaux systèmes isobariques te frontaux. 

Les messages d’observations synoptiques.

Ils regroupent les observations des stations côtières et navires, elles permettent à un navigateur ayant une bonne formation météo de tracer une carte.

Le facsimilé.

Moyen de transmission sûre et pratique de cartes météo tracées par les centres météo.

Le NAVTEX, (CROSS CORSEN pour la France) : 

est un système international à impression direct, automatique, à bande étroite et à fréquence unique, 518 kHz. Les émissions sont coordonnées (dans le temps en fonction de l’implantation géographique des stations émettrices) au sein de leur zone NAVAREA (pour la France, NAVAREA II /pointe de Bretagne - golf de Guinée). Les stations émettent selon 4 à 6 vacations quotidiennes à des heures et pour des durées déterminées à l’échelon international voir les ouvrages des Radiocommunications maritimes, des stations météorologiques et le répertoire des radios signaux. A bord des navires, les systèmes IDBE (Impression Directe à Bande Etroite) sont en veille continue. Dès qu’une information est reçue, elle est soit mémorisée soit imprimée. Les avertissements de navigation, les avertissements météo et les appels de détresse ne peuvent être rejetés contrairement à d’autres classes de messages.

Le SAFETY NET.(CROSS ETEL pour la France) 

est un système de transmission par satellite. Il émet sur la bande des 1530 – 1544 MHz, c’est un système automatique de transmission de messages par zones couvrant du 75 ème sud au 75 ème nord.

La diffusion de l’information.

Des bulletins météo régionaux sont diffusés par Radio – France, pour la pêche et la navigation côtière.

· Monaco – radio pour les navigateurs s’éloignant à plus de 20 nautiques des côtes.

· Les CROSS sur VHF et 2182 MHz, NAVTEX (CORSEN) et SAFETY NET (ETEL).

· France Inter : tous les jours, la météo marine (08h00 et 20h00).

Les horaires et les modalités d’émissions sont décrites dans les ouvrages des stations radio- météorologiques et répertoire des signaux.

Sources de l’information.

· Les satellites.

· Les navires stationnaires océaniques. La France ne participe plus à ce service. Il a été remplacé par le Système Automatique de Radiosondage Embarqué (SARE).

· Les bouées météo – océanographiques.

Ancrées ou dérivantes dans les zones de faible trafic, système SADO (ODAS).

· Navires sélectionnés. Ce sont des navires qui effectuent et transmettent des observations météo conformément aux instructions reçues des services météo qui leur fournissent les installations et documentations nécessaires : système SARE.

· Navire de la Marine Nationale.

Autres navires. Dans le cadre des obligations des capitaines.

L’information nautique

Fondements réglementaires des avis aux navigateurs. D’après la note K 724 PANSN, info VTS.

Cette synthèse s’appuie sur l’instruction du Premier Ministre sur le recueil et la diffusion de l’information nautique N° 228/SGMER.

L’information nautique est un renseignement de sécurité maritime nécessaire ou simplement utile au navigateur. Elle est classée par caractère d’urgence impliquant des moyens à mettre en œuvre pour sa diffusion.

Le traitement et la mise en forme de cette information, ainsi que son contrôle sont coordonnés par le SHOM :

· AVURNAV

· NAVAREA

· GAN

·  …

Il est destinataire de toute information nautique diffusée.

L’avis aux navigateurs (AVINAV) est une information nautique rapide, a ne pas assimiler à un AVURNAV (urgent), dont la diffusion est assurée par le SHOM.

Les ports font partie des autorités qualifiées pour diffuser les informations nautiques du type :

· Avis aux navigateurs

· Avertissement locaux

L’établissement doit donc s’assurer d’avoir les moyens de diffusion adéquat : le VTS.

Organigramme de diffusion de l’information nautique au niveau portuaire.


Autorité portuaire chargée de diffuser l’information nautique.

Livre III

« Art. L. 302-6. - L’autorité investie du pouvoir de police portuaire exerce la police du plan d’eau qui

comprend notamment l’organisation des entrées, sorties et mouvements des navires, bateaux ou engins flottants. Elle exerce également la police des marchandises dangereuses.

« Elle contribue au recueil, à la transmission et à la diffusion de l’information nautique.
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